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ALLGEMEINE BUCHBESPRECHUNGEN / COMPTES RENDUS GENERAUX TRAVERSE 1995/2

Zeitpunkt, in der die deutschsprachige
Schweiz den «deutschen» (Habsburger)
Adel als alten Erzfeind feiert! Castel-

nuovos Dissertation kann damit vielleicht
auch zum Verständnis ganz aktueller

politischer Argumentationsmuster beitragen.

Regula Schmid (Kusnacht)

JANINE FAYARD DUCHENE
LES ORIGINES DE LA POPULATION

DE SION A LA FIN DU XVIIIE
SIECLE: BOURGEOIS, HABITANTS
PERPETUELS ET TOLERES
ARCHIVES CANTONALES DU VALAIS, SION 1994,

528 P., FS 75.-

Chef-lieu du dizain du meme nom, Sion
est le lieu de residence de l'eveque du

Valais et accueille ordinairement les deux
Dietes annuelles du pays: la presence
d'ecclesiastiques assez nombreux et celle,

penodique, des delegues des dizains et de

leur personnel, donnent ä la ville un certain

prestige et un appetit de biens de
consommation important pour l'artisanat et le

commerce locaux. Ville campagnarde
cependant, bien loin encore ä la fin du

XVIIIe siecle de toute industrialisation,
Sion compte environ 2000 ämes, ce qui la
place fort loin des autres villes valai-
sannes. C'est une etude minutieuse et de

facture classique de la composition de

cette population entre 1787 et 1797 que
nous propose J. Fayard Duchene sous ce
titre peu engageant. Les registres parois-
siaux etant trop lacunaires, ce sont les

visites des maisons faites par la
bourgeoisie au moins une fois par annee qm
constituent la source de reference (publiee
en annexe) de 1'auteur et qui, combinees ä

une utilisation intensive des archives

bourgeoisiales, lui ontpermis d'identifier
pendant la periode choisie 70% environ

156 ¦ de la population residente. L'analyse

porte dans un premier temps sur la repar-
tition de la population dans les categories
jundiques (bourgeois, habitants et toteres)
alors en vigueur, puis, dans un second,
restitue l'origine geographique des Sedu-

nois, ainsi que la structure professionnelle
des groupes constitues ä partir des aires

spatiales repertoriees. Categorie privile-
giee de la fortune, les bourgeois repre-
sentent ä peine 15% de la population et
sont actifs dans les professions liberales
(medecins, notaires), militaires (service
etranger) et les fonctions urbaines. Le
recrutement, sporadique ä cette epoque,
de la bourgeoisie concerne majoritaire-
ment le Valais, Bas-Valais y compris.
Prives de droits politiques mais jouissant
de certains Privileges economiques et
d'un Statut desormais hereditaire, les

habitants forment un peu plus du quart
(26.2%) de la population. Reste la
categorie des toteres, toujours menaces d'ex-
pulsion et parvenant de plus en plus dif-
ficilement ä un Statut plus favorable, qui
compte 53.4% des Sedunois. Ce sont les

habitants et les toleres qui fournissent ä la
ville les artisans, les ouvriers et les do-

mestiques. Les principales aires de prove-
nance de la population sedunoise sont le

Valais, la Savoie, la Confederation suisse

et l'Empire, dans une moindre mesure
l'Italie voisine et la France. Interessante

est la recherche autour des specificites
professionnelles de ces regions
d'emigration. Les Valaisans, lssus du Haut-
Valais et du Centre pour plus de 90% des

cas identifies, sont plus nombreux dans la

categorie des toleres que dans celle des

habitants; les premiers sont domestiques

ou manceuvres dans la moitie des cas et
leur etablissement ä Sion a de bonnes

chances d'etre temporaire, les seconds

sont le plus souvent artisans. Les emi-

grants savoyards, toleres dans 73% des

cas, fournissent majoritairement des

ouvriers et des manceuvres, mais les plus
entreprenants parmi eux occupent des



places de premier plan dans le commerce
et le credit. Plus qualifies sont les emi-

grants venus de la Confederation et de

1'Empire presents surtout dans les sec-
teurs de la construction et de l'alimenta-
tion. Italiens et Francais (Jura et Franche-

Comte) completent le tableau, mais leur
nombre est trop peu important pour qu'on
puisse souligner autre chose qu'une pre-
dilection pour la maconnerie de la part
des voisins de l'Ossola.

L'analyse est riche d'informations
mais l'ensemble, du fait de la structure
adoptee, est tres statique: l'effet rigidifi-
ant des categories juridiques et
professionelles joue ä plein et les differents

groupes ainsi reconstitues coexistent mais
n'agissent pas ensemble, les destins indi-
viduels, pour interessants qu'ils soient, ne

remplissent pas ce vide. A cette morpho-
logie geographique patiemment recons-

truite, on souhaiterait donc ajouter la

morphologie sociale de la cite, que
certains elements fournis par 1'auteur, par
exemple sur l'endettement des differents

groupes, laissent imaginer complexe et
enchevetree. Que plus de la moitie de la

population soit sans droit et reduite ä des

conditions d'existence precaire n'est pas
une specificite sedunoise, mais c'est as-

surement une source de tensions entre les

classes sociales, dont on aurait aime voir
les etapes et les Solutions. Autre source
possible de tensions, le fait que 65% de la

population male identifiee entre 1787 et
1797 ne soit pas nee ä Sion. Ce pour-
centage laisse perplexe: comment, d'une

part, l'interpreter quand manquent les

points de comparaison, la balance migra-
toire annuelle ainsi que l'etude de la
mobilite generationnelle (pour autant il est

vrai qu'elle soit possible), et que, d'autre

part, il y a tout lieu de lui donner une
valeur conjoncturelle, relative ä l'incendie
de la ville en 1788 qui a temporairement
stimule l'afffux d'emigrants ä la
recherche d'un travail? Quelles conse-

quences peut avoir cette forte proportion
d'etrangers sur la cohesion sociale de la

population sedunoise? Ainsi, malgre
l'interet certain qu'on prend ä sa lecture,

l'ouvrage de J. Fayard Duchene laisse

encore quelques questions sans reponse,
mais il a l'immense merite d'attirer l'at-
tention des historiens sur l'histoire moderne

du Valais, un peu trop delaissee
malheureusement.

Marianne Stubenvoll (Lausanne)

MARIE-JEANNE LIENGME
LE SENS DE LA MESURE
L'EMERGENCE D'UN DISCOURS

HISTORIQUE CENTRE SUR

L'INDUSTRIE HORLOGERE
NEUCHATELOISE (FIN DU
XIXE SIECLE)

CAHIERS DE L'INSTITUT D'HISTOIRE, 2, UNIVERSITE DE

NEUCHÄTEL 1994, 130 P., FS 25.-

Si, en notre fin de siecle, la critique des

mythes fondateurs de la Suisse fait recette
et que, portes par une tendance generale ä

vouloir saper les fondements identitaires
d'une societe, certains historiens s'ever-
tuent ä demythifier les choses du passe,
c'est la demarche exactement inverse qui
sous-tendait, voici un siecle, la construction

du discours attache ä l'horlogerie des

Montagnes neuchäteloises. Analysant
avec une minutie quasi horlogere les

«mecanismes et les ressorts» de ce
discours dans un memoire de licence remar-
quable, M.-J. Liengme nous fait penetrer
dans l'antre meme oü se forge l'histoire.
Elle l'explore avec fascination - et nous
avec eile.

Chaque historien sait ä quel point
l'actualite du present inffue sur la facon
de penser et d'ecrire l'histoire, ä quel

point celle-ci ajuste son discours aux pre-
occupations du temps present et facpnne
ainsi le passe. Remontant le cours des 1157


	Les origines de la population de Sion a la fin du XVIIIe siècle : bourgeois, habitants perpétuels et toléres [Janine Fayard Duchene]

